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ORGANE DU COMJ TE DEPARTEMEN11 AL DE LA LIBERATION NATIONALE 

j)ou·r l'avtpiir du j)ag.s 

.11 faut réaliser l'unité française 
aut.our da la résistance 

.Ce )Ylarf grologe de la ~é.si.sfance 

Li vrai visage da eaux qui sont tombés 
pour que vive la France 

Faire i'tluion ! Héalise,: l'U- netrieni à ses ordres, les Fran- Pour Vichy L't :::t'.,, tenants. qui conrem.r d'inrultrr lm ·,pa rtou-s d 
uité! <Juc de fois n'avons-nous çais se sont retrouvés comme avaa,:n.1. abdiqué toute dégntté, re-Ja résistar.ce , i:, n'avaient aucun 

l d. l . , ' nonce a tout honneur ceux qui scrupulo a· Jrs livJ'l'l' aux Alle J>as e11 en· u ces mo si to111011 rs a l 'heure cl ii.:Aanger au. · _ _ . ~ . · · c • , . . . . \' avaient f01 dans les desunées de mands quand ils ne les abattaient l l Ju~ li IL lcnur« qui II est pas coude II coude an sein des mou- la, France, autrement qu'en paro- pas eux mêmes. 
1 si lointain où ce c< ieit moii» » t'em.rnts de résistance. 'I'ou; ce.€''.. n'étaient pas des patriotes C'e;L cer es une cho=c connue 

revenait. sans cesse s1u· les Lè- qui f}Ouvcrit les diviser a brus" mars des terroristes ou dos ban- mais qu'on ne répètera jamais a:,- 
. ' . dus 1 sez O d . . I ' . d vres tie yens qui He rêvaient en aucment disoaru. deoanl. le su- · : . . . · .· . 1~' 011 a ~ memorre e ceux 

, , r d' · · . , . .· ·· .. . · . , . Amsr lt• voulaler.t leurs maitres qw sent. 101111::e,, sow,, les balle, 
veri(e (ft~e , uni?tl a .sens um- preme idéal: la libération: de-la allemande ces maîtres dom ils lé-C!'imine'lë>~ de, Allemands c! des 
que, /J?'OJHC, 'li favcw1ser Ieiu« Fr(l.nce... chatent les boues, prêts à satis- Francai , dt: li• redire sans trêve ... 
projet» personnels... /Voir la suite en 2• page.) ll'alre leurs moindres désirs. Non Les 18 te maqui::;..a,sd.s » tués 

Peu. im.portai! le sort d:ii pa:ys, par les Al!Elmands 
pourvu. qae se réalisent des am- . • le 1~ nove~,bre 1943 
bitions d~rninatrices,_. o~i de La proclamation de M. Bours1cot turent \:~:e:r:~: héros 
bonnes petites cc combma;:wne.H tombés en corrèz,e 
qui Jaisa~ent se gonf Le,: quelques Commisaire Régional du 6ouvernement de la République iLe is novembre. vers 11 11. so, 
porte] euille« au détriment iles · , le camp dl' « La. Besse ». corn- 
int-é.rê,ts. de i« colfoclivité aux populat·ions du L·imousi·n prenant 42 nommes. commandé , , .pa,r le 111•:utenant. Jo5C'P'h l'i 

C' ét:oit les temps heureux de' . . . . placé sous Je contrôle du 'com- 
' la prospérité. L'ouvrier da.ns ile Mardi 111~t1i11, J)ar. h• l'anal de Rad10-Lrmogcs, ~· Pici\_c· mandant Romain, fut atlaqué par 

. . . , .. . .,· ' . ·. Bourstcot , tomrn1sr:;a1n• du Go uvor'ncme nt p1ov1sune do ,a urue troupe de s. S. estimée à 400 
nomln euse~ rncfu~tlles, ne pou- Rt'pttbli((Lll', prvua nt ullil'il'iiL'mP1ll possession de son poste, hommes environ. 
l'<Lll 7J(ï1'1•enu· à [aire ses quaran- s'est adn,ss.c·· aux poputauons limousines on l'es termes: Bien renseignés et même peut- 
le. heures, bien q_ue l'a l.oi en pré- Quatre ans après la capitulation honteuse de Bordea_ux, êl,re ,guidé~ ·Pa:- 1111 traitre, Jc.s 
1•1l qo aranie-huit, mats les spé- l'ennemi en déroute sur tous les fronts, évacue prcgressrve- Ail.emand,s surprirent les « maqui- 
culaieur» de. lous ordres ooaient ment notre terrbtoire. Bousculé à l'Est par les foud.royantes ~~sd ». au __ m~menJ, df: la soupe . 

. · ,l ,, attaques de J'Ar'mèe Rouge, surclassé dansïe Sud, victtme, a . ~ .e1111e1,~. sans hés1~rar, accep- 
la. pai.lbe be le.··: ., 1 . . l'Ouest, cle la tactique-éclair Cfui assura ses premiers succès, terent le c©m~aL et, faisant _va1l- 

U1110n! ... Untle! ... Mots. q11.i il se voit Uvrer une guerre -sans merci par les Forces Fran- Iarament Ieur devoir~ 11:,f!Jgerent 
tonjours résonnèrent oarécale- çaises de l'i ntèrieur dont les actions héroïques ettaceront de- des perles tSC'ns1ples a l'ennemi. 

• •1 , · · · de · d o. 5 d'entre eux furent tué ment. CIIIJ' oreilles âo. peuple de vant I H rstou e le souvenir de la gran panj que e 194 , d I s pen- 
, '.· . , . , , . La France, libérée par des soldats français surgis .de son ant e .c~mbal; les 13 autres fu- 

Ji l'Clnce s~ imbu. d idéel rruus propre sol, voila le spectacle que nous avons vécu dans notre rent fu·s1Jles sur P!a~e. ver~ 14 h., 
dont le se11s fut trop souueri: r.ègion au cours de ces dernières semaines. Un tel évènement. el atrocemern mutilés rL déûgurés 
iralvi var ceux qui les pronon- riche en portée historique, aura sur l'avenir de la Patrie les par .les Boches qui s'achamèrenr 
. . • , · . . , , , • plus grandes répercussions. sur leurs cadavres. 
ç.cne,~l ca,. ils .1~ avaient J~im,Œts L'ennemi chassé, le régime de Vich·y s'est effondré. Natu. Us furent ensevelis, 48 heure,; 
eu. 1 OCC(ISWjl1,d 07~ ,r:1,ppre,CUfl' le rellement. En acclamant le Gouvernement Provisoire de la plus tard, dans le petit cimetière 
prix ... , e« -ime période où toui. République, le pays a transformé en adhésion de fait une de D0nze1;ac, oi~ •)m de Jeurs ca- 
étai: à a,<jhe,le,r ou à vendre adhésion de cœur qui le portait depuis les premiers jours de maœades ech~ppe a Ja tuerie. griè- 

" , ·,,; - , , , ·, ... l'occupation vers le général de Gaulle, -affirmant dès le 18 vement blessé Je 8 [uir; .à Noai lles 
nieme es_·consctences. · juin 1940, que la guerre n'était pas tranchée par la bataille de e~ _que les_ S. S. de la tristemenL 

J l a fa.Zlu riue passe sur /tolre. France, en p_roclamant que la dëfaite n'était pas défi!"itive en cele~e dtvtsion « Da,s Reich » at- 
z l f . , . -.1. · t · , d se refusant a desesperer. .. • . tachèrent ,9,1.1r le devant d'un de 
Jeati P(!Y.';,. e et~ pnrt ica; ew e -Représentant du G!lluvernement Provisoire dans la région leurs chars pour traverser Brive 
Ier. guerre l1on,me.; que. l op;prp- de ,Limoges, je félicite les F.F.I. qui en ont assuré la libéra· est venu les rejoindre. ' 
be s'inslrçlle chez nous a,vec les tion. Je salue leurs jeunes et glorieux drapeaux. Je m'incline 2 -autre- « maqut=ards » du 
hordes de. la lVeh,-i-na.cht et de élevant leur.s morts. Mes pe,!"s~es èm~e_s se tournent aussi camp, grièvement blessés, <'l 4 au- 

. ., . vers les pr rsonn rer s et les vtotirnes e ivi les d'une occupation "res faits jm-or.eners furent cm- 
la Ges~CV/?~· })OUI que s çff ecuze marquée par des brutalités, des tortures, des déportations et menés par les Allemande ... on 
une rev1swn des »oleur« tant des exéouttons innœnbrabtes, aïnsi que par des érimes atr o- ri'c-e songer sans frémir au sort 
des mols que des choses et des ces d_ont celui d'Oradour, s'il en est le plus abominable, ne qui leur fu·I réservé! 
»ersonnee co.11st1tu-e que l'u~ des multiples exemples. A l'égard des fa. Les « maquisards » de La Best'€ 
l . · ·. , , , mures de ces victimes de la Résistance et de la Libération, la n'étaicnu ,pais des bandit.s: c'étaient 
L adversiié. a toujours retrem,- nation ne faillira pas au devoir de solidarité qui lui incombe. des patriotes et de; ;vrais 

pé les carac~è_res, reoiçoré. les Je satue et je_ ·f.élicite les Co~itès dèparternenta.~x de Rè~_is- Rollartdo Rorlriguè~ 
cœurs el joriiii« les peuplee:.. tance. _Ils ont_ ete, dans 1~ perrode clandestine, J ame de I in- c-u,tivateur à L.arcihe 

. · . . . • surrecnon qui se .p·repara1t - cette grandiose cnatltlon -de la f . f · é · -. Chez les m9us elle. a jalt 1 enar- France contre l'occupant et I'antt-Pranes de Vichy - pour ut us111 a la prrson 
l · · ··t l z-d •'té ' ·1 1·b · · · . . . ce Tomou~e ., e iui espn. ce sol ai 1, qui assurer a I eratron natronate. Après un elarg,ssement ,ndis· Dans les cotonna d l ·è 
s'était effrité clans l'euphovie pensabte, c'est sur eux que le Pouvoir entend s'appuyer de· fièrr « La Rrpu.bli~ru: ~Odlf' ;~~t- 
d'une vie facile- ~ain pour all~r d_e l'avant et transformer en pr omptes réalisa- , Iouso. pu!Jliant un reportage s 1~ 

, · · ·, , , ttons, tes aspjratrons protondes du peuple français. 'L · ··t, . 1 . . u Pour s opposer a l'oppression. · (V - . <! a vr1.1 r s111 es expl11:at 1011s 
. , •• , J . o,r la suite en 3• page) a la -prison St-Michel ». nous 
fi.e l envaf1,1s$rmr et 4 u.n 9oui;er-.,,: ; , , • ; e, , , , o , , , , , , , , , , ;:; , 4 0 0 , 1 4@ 1 4 0• • • avons ctécoi1vert ia lriste nouveUe ,... 



dl' I' « ussasslnat » par les « st·i 
des de Vil'lly, d'un Corrèzien d'a 
dopuon : R.,Jla11do Rud rig uoz. 
né eu 1901, à Tunagonl! Œsp.i 
g11L'), ut etabl it comme cultiva 
ieur ;\ Larciu-, clans notre Cerre 
ze. 
Appartenant à un maquis, armé 

duue murauteue, Rodrig uez rut 
Ltcsse au In a" aiot';, que, t Lt/ail,L. 
devant dPS rurces de police. il se· 
reïusait à tirer sur ,,._, P. "'"1·u;., 
qui le truquaient. Fait prtsonnler. 
il fut i nrurcéré à Cal iors, le 30 
mars, y demeura jusqu'au 18 juin, 
date à Iaqucllu il fut •réclanw 
d'urgence par la Ouur: martta l« 
de Toulouse. Jugé, rnpda1111HI, )1 
!11(. exécuté Jp 22 ... 

(Suite de · la ,.,. page) 

le Pésslml rme et l'esprit de • révolte I A ujourd'liui, le terriioire de 
,. i1 - ::~i:~c.~;I:~ ;~!;;,~~:~~ei;z;~\::i~t~ • s IDSlallent au .cœur de ce pays ' :]llljlle la Paix qui nous vaudra 

. Nous voici parvenus_au derni~r stade de cette guerre .':!'o·n- , la liberté si chère ù nos cœurs ... · 
d,ale q_ue le peuple allemand, stimule par Hitler et ses .se.ides. Ce<ltê paix et cette liberté _ 
appelait de tout son cœur. . . / . ,' 

Après avoir crû, plusieurs années durant, pouvoir imposer , -tiont nous ne sayions J>!1,S app.1,e- 
au mon.de la domination du Reich Grand Allemand, ce peu- cier toute· la, oaleur=-: il nous- la 
pie se réveille brusquement à la triste réalité des choses.. , faut reconquérir el pour la. re- 
Les Armées alliées dont on lui avait si souvent annonce ·ta , . . l. · 'off. 

destruction sont à ses frontières ... le canon gro.nde au-dessus conquenr Lll~e seu e voie S I e 
de la ligne Sigfried et, instruit par la faillite de l'invincibilité à nous: l'union de tous ... 
de ses armées, il c~mmence à douter de l'inexpugnabilité de Cette union <JU.i i·éaUsée hier 
cette fameuse barr ière de l'ouest... l l d ti .' ·té I é l 

Des tr eubtes éclatent un peu partout, réprimés par les s.s. tluns . a c cm ~s _wi , mœ gr, a 
avec une violence sans mesure, que nous avons appris, hélas, surocilltuice uigllante de la. Ges- 
~ connaitre, et tandis que la radio offici'e.!_le appelle le peuple tapo el de ses mercenaires [ran- 
a ~e. dresser pour la guerre a outrance, les i:o~mentateurs . · ... 0 s le signe de la résisioii- 
off ic ief s de lot Wehrmacht font preuve de pessrrmsrne. ~uis, s_ li . . . 

Le général Ditmar n'a plus foi .que dans ta guerre impro- ce, doit continuer au gn.r.nd. JOUI' 
visée du peuple; quant au capitaine Sa rtor rus il se demande sous celui de la Libération! ... 
si la bataille d'Allemagne aura lieu... . · . · . · l ··1· 
Evidemment, Hitler a convoqué ses chefs militaires et po- A quoi await seivi e secr: ice 

litiques à Berlin, mais quelque soient les décisions prises par obscur .de tant 4e «. gar§. » ~- 
ce concile, ol est trop tard, les dés sont jetés. courus ·'de tous les horizons so- 
Demain l'as.saut ~era donné - on _e~t prévenu - pour obliger cia x politiques et confession- 

l'Allemag11e a capituler sans condttron ! l u , . , . . . , 
Tout Brive a honoré la mémoire nels, si ceux a qui ils ont legué 

die, Piorre Chaum•:i1 Sur tous les fronts leurs espoirs se dissociaient de- 
t G 'B · - main: . e u~ or,1Jour _ _ SUR LA FRONTIERE DU RHIN ne du Jur::i., sont. aux prises avec · ., ., . , , 

fUStJlé,~ à Br·tve le .17 JW.Jiet Alors que les. avant gardes pa- les 11:ou'P:s F}':1. qui_ les _lharcè- ,La l,ésistanc~ na pas ma~que 
Tout_e .a popula non b~'IVdC SC treuillent en terrtto.re al.emand, lenL ~an~. m zrci. ... 1?t:.s Français d /iorr!'mes qui ont. accep~e de 

pressan lundi aux obsèques de Je ,gro., des zrouoes con.mue sa ont. de Livie Pontai .re; · . . . . m.ounr pour la patrie; la libéra 
Pierre O~aumei,L el, mar?i, au ser- marche vers , la ligne S~gfl'ied, .. v~erzo:1, I~oudUJU_ ont et~ 1:bé- lion ne peut m~nquer d' hom- 
v1c·e funèbre a la mémoire de mais J'en garde le silence sur leur1ee,,. pa.i les. F.F.I. qui ~ont preu .•. , .·. . . 
Guy BonJOur1 ?-llUX camarades qui, position et il Iaut ,se résoudre pen ve d ~me grande ~cuv!le dans Je mes pï ëts a sac, ijie: ~eu_, 
ayant travai.lé ensemble au isetp· dant quelques "-jour:, à n'avoir que Doubs, les Vosge,·: le Nord, les amour-propre pour que se réali- 
de la re,r,tancc: _etaitmt tombés de brèves et vagues tnrormauons. Ardennes et la Moselle. sent les espérances de ceiix tom- 
enscmb!c, le 17 Juillet. au champ Dans .a région de Melz-Verdun SUR LE FRONT DE L'EST bés pour oue la France puisse 
de tir de Ja Oib.e, sous les.ba.Jesies Allemands ont teri é une con- . :1 • , 

Hs avaient été condamnés quel- tre attaque avec 35 chars el 6.000 En Pologne. la batai.-Je se pour reG~uvi:er sa libe1:te. 
qu«s hC'Ul'C's auparavant par un hommes qui ont été décimés. En SUIL dans Varsovie, ou tout ravi- L muon · des jours sombres 
uibunal mlütaire stégeam; au col- ûn d : journée, hier, les Améri- lai 11:mc~n, par l'ex érieur es, im- cl oit continuer dans les jours 
lège Cabanis, après une quinzaine cains avaient é fabli 3 nouvelles1POOS1Jble. . triomptuuüs qui s'annoncent et 
de jours de détention, au COLU'S iê1>e3 de pont sur la Moselle. Ils Au nord de la· ville, Ies R~ses . . , . • 
drsque s des toruonnarrcs françaïs en poasèder»; maintenant 5 ou 6. om Iait de nouveaux progres et au t?'u, de la 1 esistance dont le 
au service de la Gestapo s'étaient -La liaison entre· les 3• et 7• ar- pris Lonza, yéneral Charles de Gaulle fut le 
ingémès avec . une sauvagerie mées esi assurée. · En ttatre, la marine de I'Adria- porte-drcpeaii, doit enfin, pour 
lno~1e ~ le~.11~ m~tger, ma11S . en Les Iroupes françaises venues du Lique _bombar?e les. ou_vr~ges de que se lève une àube nouoelle, 
vau-, les pires ohâ.Irnenls c.01.po-M,tdi· ,_011t aux portes de Dijon etRtm!lnt eL des environs: l'enn smt , l' l' ·t' f · 1 · ~ · '· · se rea iser lUH e rançaise rels pour leur arracher les secrets les restes des troupes allemandes recule sur tou : Je front. Dans la · 
do la RéSJ.stance... , qui ruicnt vers Ja trouée de Be'.- haute vallée du Tibr.e, Montelli- 

P1erre cnaumeu avaf t 2_7 ans. fort devan; la colonne américat- M~doua _a é.é oocuoé et .. la 5<> air l G~ é al GIRAUD 
Né aux portes de la. cite gaillarde, mee est a 3 km. de Peetoïa. e lin r 
à Ste F.éréole, il étai~ connu. cl:~- • "" -En S .. ovaqut'e, une grande ba- 
tous dans toute la reg1011, OU ~l .. . laill~ est ac uellement engagée a échappé à un attentat 
représentait la Ocmpagnie d'assu- cr.:3.rr toul_t' ma jeunes:e e; ma dans la vallée du Wartz pour la 
rances « Le 'Phemx Elspag1101 •»._ v1-e » a dro1_t au ,r,es?ect de tous ! . possession de Ja vo-e ferrée qui•---- 
qarçon s1mpl_e, affllib(e, _d'une m- Guy BonJour, soldat avia eur a rene la Si ésie à Ja Hongrie et est Le général de Gaulle lui a câblë 

,t~ll1genice .'Sl(bll e. il jouissait de 1~. Compagnie de Guet R.T. _472,·pou~· les Allemands d'LU1e impor- dès qu'il connut la nouvelle 
l es Irne iger.oerale. n el~ll pas de chez nous - _11 étau tance capitale. Ceux ci tcr-ten I du . . . . 
Pendant la guerrs de 1939-40. i I or1%11:,a1re de l'Indre - ipai!S nous nord - sans succès - d'ouvrir un . Le genér_al. Gu a~d a é,té, ces 

avait servi dans les rangs du 2• avions rapid .ment adopte ce grand couloir POUir les troupes appelées Jours der mers, 
6v1dct1me 

dd un .. a~: 
Bureau. Le honteux armistice de garçon franc, loyal. courageux qui, à -évacuer Je sud de l'Europe. tentai dans ?a r s~. enc_e e Maz: 
· · 1940 · · · 1 f • · ayant a· peine dépassé la majorite gran. Son elat n mspJre aucune Jlllll l:Jgne, 1 ut o.es p11emiers .· . . V -- "":" • " • En ROumian,'e .e gouvernement a · ié d 
à rallier. les ll10UV~ments de réets- ela:,L !<>UJOUl'S pre .. a payer dt! sa décaré la guerre à la Hongrie. Jlli[j~~ ~i,ir· a connu Ia nouvelle, Je 
lance, ou Il fln I ame _du service pet.1,or.ned... . . d . En. Bu.1ga,rie, malgré la déclara-ténéral Charles de Gaulle a ca- 
d rL· j " , nts 11'h s1 ant pas I fut r mamts « coups ms » . . , . . . . . ~ re .. se gnemc , e • . . Hon d, guer:re a l Allemagne le le pour· exprimer son 1nd1g11a- . ,· · · · d · J 1 -et c'est touJours avec le ~ounre v . , a .smuodunc ans a ·Pace, ISP . . . P"uple manifes1e parce que l'on, tien et assurer le général Giraud 
fianL .pjus à lui qu·aux gen;; tou- qu'tl _ aœepdtai;. et ~·evendtquall los n~ pa,,-,e pa.;; assez vile à' l'a:c lion. qu'il s'intéresse lui-même à l'en- 
J·ou·~ =·e·1~ a· mo11naye1· l"urs ··"1·- m1,~s1ons angereu"e,. E Y 1 . . 1 . . ·1 ·11 à . ,., ,... " , '" n ougos a,v1e, ou es a1mees quete eL qu'1 ve1 era ce que 
v1oes. .•. rusS€'5 progre~:s=l'!L ,pour établir la sanct)on intervienne. l 
Ceux qui le pleurent peuvent. à Ceux-là certes ne sont pas les lia~on avec les troupes du maré- Il a in!ormé d'autre pan le gé 

jlll5te titre, être fiers de lui et' ce- seuls qui soient tombé-s pour la Clhal Tito, des soulèv,emen,t.s ee néral Giraud que le général Ca 
lui qui .écrivait aux .;ien&, quel- bonne cause. Le ma1·iyrologe de la produi1&ent dans .la région de So- troux était à sa disposition pou• 
ques instants avant sa mort: résist.ar.ce esL long en Corrè1.e. ua eL t,ou 'es les voie.: de commu- le faire conduire en France, là 
« Tra'VaillPz pom· unt• France p:us Nou~ lt• conlinueron:, {'' tou:,: no01ùcalion, reïanl Jr> a.ud df>s Bal- où il ,·ouclra. drs q11P sa santé lt• 
•beHe. Je suis h~ureux de lui LSar.camarade5 y trouveront leur place. kans à l'Autriche sonL coupé·es. . permettr.a. 

Tandis que se prépare 
la bataille d' Allemagn~ 

n faut réallaer 
l'unlté française autour 

de la résistance 

Sa réactlou devant le 
ù'exi'•t.:11tio11 fuL sul>li11J1•: 
mort !'Il braVl', au cri de 
J,1. R1,p11blitJUl'! » 
Pour 1111 Ruclrig11ez. le t·omb.1L 

pou,• la libi"•raliun dl' la Fra:ir~. 
contre la barbarie Jti~J(>riennc, ~e 
rourondait avi>t; Je• eomlx1t pour la 
Rt'J)llbliqul',. la vrait>. relie pu;J!' 
laquelle il avait déjà con1baL,,i 
en Espague. Grande el noble ju 
ron à rnLeni.r cl à mécliler ... 
Martyr do •Ja rt:•sistam;e, Rol 

lando Rodri.gucz a ;di oiL au rcs 
pel:l d•) (OLLS! 

poteau 
il eSL 

t< Viv·• 

' ~ 

.. 



LA 30 S~SSION • 
DE LA COUR D'ASSISES 

S'OUVRIR.A LE 29 S'ÈPTEMBRE 
La, 3~ session, da.! la Cour d'assi- 

s~ de là G01':·èze ·s'ot!vri!·a à Tul 1.i (Suite de la 1$ page) 
.e m~di ~.9,. septe~ib-:e, a 13 _h. 4_5, ~ Au premier plan de ces asp~r,11011s s'!!l,crit le retour à 
sous la ~le .. idenc. ~t, ~. Ueicoull, la légalité républicaine. Un pouvoir civil, préalablement 
con,se~L·-1 .!,a.1~ Oout d appel ~e 1:'1• épur é, va l'assurer progressiv.~miint. Des municipalités se- 
lll.OI~-. as •• le d~,MM._Lehe1, pré r ant partout mises en place. . . ' 
"':denL dU, Tr'.bur.al x: <ie Tude, - Les traitres à la Patrie vont êtr~ pourchasses et châtiés 
et Balaye, Juge au 8·-~~.;- . impitoyablement:' les collaborateurs patentés, les Vichyssois 
, V.~1ci 1~ ,LsLc des _Jure,., appelés impénitents et les semeurs de discorde mis hors d'état de 
a sreger a ce 'te ,,,e,s:s10n: · . . . . , nuire. 

Titu1a1res: MM. Pierre. Mazeau, ~ t.es trafiquants, tes spéculateurs, tes profiteurs des années 
culüvareur à Végennes; Aruolne sombres, qui ont réalisé sur la- misère publique des gains 
Miermont, propriétalr-s à Auriac; scandaleux, vont être appelés à rendre des comples. • 
Elmile Laroze, St,CY1·· a-Roche; Enfin, seront prises t~s mesures destinées à abattre, au pro- 
Martial Bal rage, industriel. 'I'rei- fit de la collectivité, les trusts et les mbnopotes économiques 
gnac; Bap ristn Ohabrerip. r.égo · et financiers et entreprises Tes grandes réformes propres à 
ciant, Egle.ons; Léon Bourdar ias, modifier la condition ouvrière et paysanne en apportant au 
culnvatcur. Tre;gnac; Emile Ser- monde du travail des satisfactions équitables et substantielles. 
mad.eras, agrtcu.teur. Troahe; Pour accomplir cette tâche pour réaliser ce programme, te 
Elie Alleyranguvs médecin, Brive; Gouvernement provisoire _fait appel à l'union des Français 
Léonard La.iHe, agrrcuueur Cham- oatriotes rassemblés sous le signe de notre fière devise repu- 
pagnac la-Noaitle ; Pierru 'Breuil, iJi";caine: Liberté, Egalité, Fr ater mre. 
eu+uva leur, Co::,~-al; Pierra .Ftoux, . -· Liberté s'exerçant 'dans ta li mite d'une discipti11e collective 
agriouleuc, sourèac: Margery, ml· librement_ c_onsentie. . 
nouer, Laguenne; Jean Lescure, - Egatite affirmant les devoirs et les • roits de chacun et 
propriét., Servières; P'erre Brous de tous. . . . . , 
soi les, propriétaire, fü Jutit-n Mau- -:- Fratern1te_ tem~1gnant de I accord profond d'hommes ani. 
mont; Jos:2,ph Joudoux,, propriérai- me~ par un mem_e idéa}, . · . . 
re, (Ayen; Jules Debernard, C011i'l'Ô· C:est vers cet idéal que notre ~ays, enfin retrouve, doit 
leur P.T.T., Brive; Louis vacher, maintenant tourner _ses regards, diriger ses pas, engager ses 
prépara leur e1:1 pharmacie, Cham- fore.es ardentes et resotues. . . . . . . 
beret; .ïoseph Coste, agriculteur, Vivent 1~ Gouvernement prevrsorre et son présidents de 
SL HLah;~ PeY1'?Ux; Anto:n~ Cour: Vie:~~\rancel Il Le bureau de ru. D. de la Cor- 
une, cul 1va.t~w,_Combreswl, Louis Vive la République! ! rèze nous communique: 
Brcusse, méd scin, TU!IJ.e; Etienne · . Les secrétaires des Syndicats 
Roz1ei·:. c~H1vaLeur, _Naves; AnLo1· ·- Le . pa"Sé du Comm1·ssa1·re rea1·ona1 sont priés de faire C:OI~naî_Lre .e 
ne Le .. oir. St Sei1eii.s. " '"' plus raptdemen , possio.e a l'U. 
Jurés supptémentatresr MM. Al- Nous avions salué dans notre arrêté nar la Gestapo. nion départementa!e la compost- 

bert_. ~Y1·a ', rn~ d'AlvelJ~; Jean pfem_ier numéro l'arrivée de M. ,An:ivé parmi nous le 18 aoü., non du bureau de leur. ~ro.u~e 
Penie_r. (.'JTI~l~~e. ~~ manie, Pierre Pierre Corme, C(?m'.11il~saire du gou- M. Pierre Bourstcot qui ëtau en 1~1enL. ,Nous_ rns~stons sui 1 rn~en 
Puymèges, 1 ~llalte, · A~1to1ue Mau· vemernent provisorre de la Repu- core pour tout le monde Pierre c;e_ qu 11 y a ~e _d,ouner ces ren- 
gein, industriel, tous a Tu.Je. blique pour Je Limou:::in;, qu'il nous Oorme prit contact avec les chefs seignements duns .• e plus bref dé- 

. soit permis de le resaluer autour "· ' e ,_ d .· . d lai possible en vue d·e la tenue A PROPOS DES INTERVENTIONS· r- . . . 0 .• œes mouvements . e resis ance e du Congrès extraordinaire qui 
EN FAVEUR DES DETENUS d'hui so~,s son vrai nom. M. P1er Bnve, puus de TuJe et, le 21,aoûL, ... 1-, r· t br re Bounsieoù fi . . i .. u· 1,. aura ieu m sepiern re. 
Un décret vient d'.êlre pris aux · · , - L ·s~m. en ree a . moges avec e- Adresser la correspondance ;i. 

termes duquel: · Pierre Corme, c'était le :1:_om _qu'il lat ma:Jor des F.•F.I, . . . . l'adresse suivatue: Secrétaire de 
Toute personne. qui interviendra portait en tant _que militant du . Mab- les co~_d1lJons ~ilztanes l'U. D., Bourse au -Travail, rue 

en faveur d'un détenu en pren- mouvement « Libéra non » el mem e laient telles qu li n~ crue pas de- Blaise-Raynal, Brive. 
dra .fa responsabilité et pourra br_e _du. bureau c andesün de la VOIT . ,pre-ndr~ ornclellement ses 
être mise en état d'arrestation si Fédéraüon des roncuonnaires, au Ionoücns eui le clhamp · et ne prit POUR EN CO u RAGER 
l'intervention n'est •pas· justifiée. temps où Viahy et la Gestapo tra- POSI.Set,'S~o.r., de ~on poste, en accord L'E·LE·VAGE CHEVALIN 

· 9-uai~nl ;'?us ceux qui se ,-refu:sai'ent avec l'e La~ major F.F.I. et le gou- Les encourazernents orrerts en 
LES AUTOBUS FONCTIONNENT a d_eses,perer de la F1rance. veme1!1ent, que .. lorsque la ,g1;1e1Te, 1944 pour 1'an~élioraLion de l'es- 

A NOUVEAU A TRAVERS _P_ierre Bour.s'lcot, c'e..':·~ le nom du comlpet;ement. e?i~nee d~. Lirnou- pèce chevalme seront distribués 
. militant syndtcaliste d avant guer- s1~. le. pouvoir civil put. s installer 'au cours d'un concours public 

,LE DEPARTEMENT re que Ja confiance de ees co.lè .. déüniuvement. . 1- · p d 1 21 . . . · · . . · qm aura reu a ompa our, e 
, Un nombre important de lignes gues . avall_ :ch~.rge des ~oncL10ns septembre, à 14 h., pour Jes éle- 

d autobus ont e,e· a nouveau remi · combr_:n_ de_l1ca es de ~ecr~uui·e. de veurs des cantons d'Ayen, Don- 
ses en activité. . la ~e~er~L1011 des. fonc.10nnai~e~ LES CIVILS DOIVENT RENDRE zenac, Juillac, Lubersac, Vigeois, 
Le manque de place ne nous per- et délégué pour 1s~eger au oomnë LES ARMES DE GUERRE Corrèze Seill1ctc Tulle (rrord et 

rrret pas pour l'mstanu de publler nauonal de· .a C.G.T., où sa ,pon· ET MU-N<ITIONS sud) Uzerche Brive Beaulieu 
Intégralement l'horaire de cas di-dération _et la sure é de ses )~·ge- ~U'ILS_ PEUV•ENT DETENIR ~eyi~aL, Larc;h~. Meys'sac, "..rgen: 
verses ligr.es ments lm valurent une autorné et L'atterition de la populauon est t.at Mercœ11r t'L Treignac. 

Voici. néanmoins, Ja liste de ces une influence pleinement méri- attirée sur le danger que présente Les primes sont üxèes comme 
services: Lées. la. détention d'armes de guerre ou suit: 
Brive à Tulle; Brive à Vayrac, Ces :titre.s lui suïürerx, · au len- de rnucd Ions par les civils, ~I par- Pour les pou'l inières de sang: 

par MeY1,.<Œ.ac; Olairvlvre à Brive; demam- de l'occupation allemande, ücuhèrement par les enfants. suitées: de 3.500 à 500 Ir.: 11011 
Treignac à UzerCJb.c; Bugeat à pour que Vich.Y,, sans rien cormai- Deux de ces derniers, jouant suitées: de 1.800 à 500 tr. ' 
Tulle; Bugeat, à U,;;seJ, par Peyre- Ire de ses activités - il était en Té avec une mitraillette, ont ainsi Pour les poulinières de trait: 
Ievade et Sornac; Beaulieu à Brf- dès li>is premiers jours dans la ré- grièvement blessé récemmect un sui Lées: <le 1.500 à 350 fr.; non 
ve: Beaulieu à Tul.e; Bre enoux- ststance - l'éloigna de Paris. Ce passari'I Leurs parents sont ren- suitées: de 800 à 25-0 fr. 
Biars à Argentat, par. Brivezac; fuL ui1e fortune pour l'a province! dus civilement responsables de cet Pour les pouliches de sang: 1 
BorL les Orgues à Neuvic d'Ussel. Elle accueillit avec enthousiasme accident. Ils tom l'objet de pour- an: de 1600 à 300 rr. - 2 ans: de 
avec embranchement sur Màrè- cet animateur qui devint l'un des suites judiciaines, en, dehors des 1.000 à 300 fr. - 3 ans:' de 1.800 
ges: Bort les-Orgues à Meymac chefs du mouvement « insurrcc conséquences matérielles qu'ils à 500 ïr. · 
par St-Ext1péry, Ussel et, .SL >A;r:igC'I; lionnel » dans une région loufe doivent. supporten, Pour les poul iches de trait: 1 
Meymac à Bort les Orgues, par St·proahe du Limousin. Il est donc recommandé aux par an: de 350 à 200 fr. - 2 ans: de 
Angel e:, Ussel; Meymac à Mau- ... Et c'eso à lui que songea le ren ls de vei.Ier de façon tout à 550 à 200 fr. - 3 ans: de 800 à 
riac; 'St-Privat et, retour. par Gouivernement provisoire de la Ré· fait, pressante à ce que leurs en- 300 Ir. 
Bassigrracle-Haut, Auriac, Rilhac- publique quand il rauut suppléer fa,r.1Ls ne détiennent, <SO)]S aucun En exécuuon de l'article 5 du 
Xaintrie, Pléaux et St-Julien aux- à la carrence combien involontat-prétexte, d~ armes à feu ou des décret du 16 juillet 1938, un pré 
Bois; St-Salvadour à Seilhac; Sex- re de M. vergnaud qui., désigné munitions. Cel les ci devront être Jëvernent de 10 % sera opéré lors 
cles à Argentat: Sl-Clémen1 La-pour occuper Je poste dl' commis- versées im:nédia'ement à la for- dit paiement sur lrs prtrnes pro- 
graiulière à Brive. eaire en Limousin, venait d'être mat'ion milit.a1re la plus proche.. venanL des ronds de l'Etat. 

La. Proclam3ti.on . ,e M~ :Pierre .. Baurslcot 
aux populations du L1111eus1n 

A PROPOS DES SALAIRES 
-DES TRAVAILLEURS 

Ll'S m111nbn•s du bun•au dL· l'u: 
D. ont rencontré. ·jeudi· à Brive, 
11',, .. rt'prt>sentams <lt•s Cll.imbres 
patronales. 

Au (;OUJ'S de ('Pile l'l1tl'C'\'Ue, la 
n•ve11dicatior1 urgeiilt•: augmen 
tation des salairns de 50 % a. étJ 
UlSt:Utée 
Nos a;·gunlt>nts étant Ll'oµ réels 

e, puissu111s pour pouvofr rtre l'é· 
tlllL'S. llll i:ll'COl'd de JJl'llll:ipe a-t·!l 
..t,· rc·alisé ·uès ,Je premier contact. 
De uouvl:!!Jes entrevues par cor 

puraiiou aurnnL lieu de Jeudl à 
same<J·t· prochain au eours des. 
quelles seront règles dans le dê 
tutl lès sa!,ain•s ue lJase qui en 
treront imméd'.atcment en 1,pplica 
lion. 
L'augmenlat;vn se fel'a sur la 

basu ùe tarit s ullïril•ls en vigueur 
puur ks prCJh'ssiu11s réglf'1:1unLées 
au· point de vue salaire ,par un dé 
l ret. Dans le ·r<1s coulrazre, les ta 
rifs de la m1'kt1lurg·ie serv1runt de 
bctsc. Nous lit•11t.lrons nos <.:an1ara 
des au cow·a11t des pourpar:ers eL 
publierons dès que possil.Jle les 
tarifs à appliquer pour l'ensem 
bl,e· du dépal'l1'111enl. - Le secl'é· 
Laire de l'U. D. 

AUX S,ECRETAIRES 
, ' DES. SYNIJ'ICATS 



Chronique da TULLE C ··e R,O l\I t::Q U E DE BRIVE 
Une foule .~nthoÜsiàste·. a: aèelamé .DU ~:~N1E~~+?~NAL 

COLLISION , , • .,. . . 
Mardi vers 18 h. un camion ~L • le nouveau conseil mun1.e1pal Dimanche lO septembre, a .16 , . , . .· · , , ·' heures. sur la Guier!e, aura J,1eu 

une con~~t1 I, 1mé11e~n ~es .F.:F}· nans ,:e .disoours üu Maire, M, Jean LA.BRUNIE, .~ une grande réunâon du Front Na.-. 
sont. cnures en collision 8.: ! entrée on a senti le souffle puissa nt de la jeune République tional en ·plein · .. 
du pont. dl' la marne côté place . . ·. . . • . a.JI. . . . munies ale ' Mardi dernier, Je nouveau con-. P.a.rm1 ,eux. dt'lachons .,·çi.:·tams En cas de pluie, celle reumon 

U11 d\; occupants de la condui- sei l ruun tcrpal a tenu sa séance l?J'lllCIP\'_S. dont IP. r~l,~bl1;;.;u11! '•}l aura .. lieu d~ns la salle du Théf~tre. 
· é .· . · · 

1- 
· t luauz ura!e ... Cc. fui une ma n itës- eonsutuat! Ir . p1111e;_1p,1I . rru t vr munaotoa.l a 16 h 30. 

te 1~1111eu1e ~ ee egerernen .. 0 ·. ; _. .• , ·,, • ··tglll'l'l'd des Allies·: L1bt'T'l:' de pa- · ' · 
,bles,,e par des éclats de verre. l,tti()ll Lomrnc_ Buvl il en avai rote - Lil>er1,, dl' conscicnc- - Af- MO.UVEMENT 

L:,3 dégâts maiértets sont assez plus vu cl,ipi.1ts, lungtcmps. , . rfra-11rl1issPme11L dt' la cra1:1:c -- 
'impm-tanns. La plac« U(' 1 Hotel-dL··\Tdll' L'ta,t All!'antllissrmcnt du beso m. DE LIBERATION NATIONALE 

• noire dl' monde. La foule Pcou.t,~ Les membres des dtrrérentes 
Mainten:inL q~; J'activité corn- llVl'c. aur;llwn _I!' di~tllL'.!'!:1 qu_e i~o- L'EPURATION ~ECESSAI.~~ forma~i<?ns des Mouvem·cnts Unis 

mence à renaitre. que nos rues ll_è' .1011.nc rnc111 ~ '. M Jl!':',11 Laln u- Il me faut .a.10.1 s e,n '{'en1_1 . an de Res1sLance, devenus Mouve 
sont encombré a de véhicul•e,s. de rue, pn,no1H.,L dune VOLX rhaudu probtème si dè licat de. 1 epurali?t: ment de Libération Nationatc 
toutes sortes, u les automobiltstes Pl v1b.1'.a11\1' l'l,. f :"''':ilt rucon nu .les L\~/\sJot·gil'l'IL~t ii\~iul~~;'ès~1~.~~ li~1sdi~i- sont informés qu'une peymanell'. 
,l'raienl bier; inspirés de ne pas. pa: oie~ d u_n ~1. 111~\hle ~he(:. cl 11'.1 hue li.es oru Clé mal int1>rprru1es ce foncLion_ne tous les JOUl'S, 2. 
prendre nos rues ·pOU1' des autb- 11(1111:m. q~u 5-t,~1 l (. q u 11 \/ ut_ \L et le !)cuplo ne cornPl't,!llclra1t pas si;iuare MaJOW' (ancien café Re 
dromrs el d,• modérer leur aljure ou I va Lt,i1uani1!1e une 01 a,- nnn pins que les v,~r1tables rcs- gtna). 
da - l [ • '... d l' 1 . . dente\ cllP laissa. C'l'llalN' SO!l. et)· pensables SOÎ.l'11L l,)l~CO!'C en JLbe\té AUX CH•E1MINOTS 

1. 
ns a ravi 1 see e agg ornera- thouslasme sa J uant do bans ln'llt'· en vertu d~ pr1villlges ou de 10· Lundi 10 septembre à 20 h 30 

ion. t iques _el. d'acclumattons proton- lattons nu·JI 11•c·s~ 'P~'.5. d_an:;D~1,11s à la Bo~rsc du Trav:i.iÎ, ~e tio1;d1·~ 
LA RECUPERATION g1'es_ et I'oratour '". S('S collabora- ~:.~1~~l~~ns co~1~mi~~i~;~se\.nt .,,'.)~ l'assemblée générale des Chemi- 

DU MATERIEL !CUTS,.. ' .. "z ' .. ' créées SUI' ordre du goUVl:'l'ilCtn('lll nots. 
. •. _ . dé . Le sourüe puissant d1 J,1, jeune cle la Ré·ptt!Jliqu.- comm1ss1011s . 

Lei.• P.L'I.5011!11(''" qui . et1,,.11ne:nt Ré1pnbl ique fü•dt ira nt enrin les té- ·. -t s vec rc•Ïréscntants du .ETAT Cl VIL, - Naissances: 
du rnatériel aban~onne ·pa~· J,e~ nèbrcs, venail de raire se leVPI' ~~~veoir Ôivil el r"cprrsentanls du Odeue Roch.e, de. Prançois, cuu., 
/Allemands _ou ayaL,t .appar,ienu a1•ambre de l'ère nouvelle deputs Pouvoir Militail'P: l'une due de et d'Hennelte V10.1, av. Dr-VPr 
<l.:s If?rmat!Ons militaires, ~sta1.1~n:!i Jongt srnps atter.due l ~é('urilé_,. l'~uu;~ s'oc.cul?ant , de Jh!c; Renée Robin, de Pierre•. 
riees a Tu:l le, doivent Je signa'er Dr ('J:l discours nous no pouvons J instruct 10~1. µc s .· d?s.s1e1 s. C es.L mg ., et de Renee Drlan10, rue 
d'urgence a 1a~ma1rH'. sous peine _ à noire ara nd regret _ que qu'il ë1:.i;wa1t1e1,nt a lffa Jushl!Ce Rie{. Monthyon; Jean Laval, de Mau- 
d sanctt ris o . p11bl1came ce s'a ranc tr ( ·S rtce emml de Cce Cl d !lVI . e """' 0 · publier quelques passagrs d'ordre cont lnaeuces Iocalos pour garder . ' · .,,, · . · c · aigul'- 

gc'nt'ral. Les votci: cet le sérénité nui Ir-ra do nous rite BOS! edon, l'LIP Arrnaud-Oa r- 
DANS LES BANQUES_ . , .. . .. , .. les missionnairc•s du resnect 'e la rel; Léon Ducros, de Joseph, tour- 

Le syndicat des employés de . L.e cornue _;r..,o,ca.lO'de, lc1, L_i.b, 1 ~1- ,~é'rsornialité• Jtuprnine,. et 11 ne reur, et de Cécile Faurie, av. Dr- 
~a;1qu~ ~c'. Tul:c· réu~i .cn as,~e~: l~>'à·t/1.~1~J~~if J,~1;1fJ~e~g1cici~/i\;: rauôirciit. Pas .à no1w_P::t..u que J:~ verlnac: Yvette Tromas, d',Al· 
blée générale 1. 29 aout, a ad1essesurree;lionnellc, s'est transforme, .reuno RPpul>l1.our drv~1r, ~ommc phonse, ernp l. S.N.C.F., e~ do 
au Gouvernemenl provisoire de la aujourd'hui. on ru u n lc ipa.ll l è pro- Saturne ~t _su1va\'\.t .V:c,gna -. id. los Jeanne Lacoste, rue Noël-Boud v. 
République Française et a s0111 viso ire .. oui l'SL l'admm istrattou mr-Hleurs dP, ses rils. . - Publications: Armand Kubiifr 
chef,. le général de .. Gaulle, l'ex- Jrgal.e d'.t G9\1vl'r!1.rme1.1t de la ~û- AVEC DE GAULLE sergt , et Simone Bourotte, empl: 
pression de son ennere confiance 1rnbl1.quc. L emb: von . adrn 111 rstra- v·ERS UNE ERE NO UV ELLE de oce r'ue Buffon - Mariage· 
-t J' -'< •• d . dé 1, l if rma na nt en PHISSanc<.' UPS . . . . . ,.... .,. ' . . . . l . a au~uie e S-0~1 evouem~n. Perces Fran~·aises df' l'Intértcur a No1.1s t'!i<ms plongès dans iPS v,t~nt,le Lidon. plomu-ztng., ru« 
ao-olu pour la recorrstrucuon du- rr-m pl l »Ie lne mcn! Je rùlr: qu i lu i 1<•nèbrrs d'un nouveau l\l,[oy.•:1- Sene, et Mar ie Laumond, t·ue J.- 
ne Franc(: libre. unir t't forte. <;tait dévolu, on assurant dans la AgP. Les tènèbros se d lsstpe.tt p,~u Sabardan. - Décès~ Vass il ik i Ha- 

Vive de Gaulle! · pt•riocll' dl' transition Ia pro tee- à. peu et te vous d<'rn1tncli>r:t1f. ralambos, èp. Joannidis, 76 ans. 
vwe la République! non ~l Je ravttaf llcment de la po- c1t0Yens cl'1111P France libre, CLC av. Dr-Verlhac· Le van Hâ ~3 
Vive la c. G. T. 1 nulation. Nos. camarades du oc- yons rencrter un Insra nt vers Je~ ans camp des' Chape lies· 3:. V. 

: nute local, nui sont toujours aux 101u·s sombres di> 1940. C'est .. lu ' . . , .. , , eau 
Naissance. - Nous apprenons postes d'honneur, ont droit à tou- nu'esl apna ru. dans la Ium ière ne Matlue,u, ep. Mazet, 45 ans, 

I'heureuse venue au monde, à Bri- te notre reconnaissance et. à rn d'une g·loin' naissante et 'rédHmp- rue iMéchrn; Albert oombraaet, 
vv, et,• Ja pl'lilP GenavièvP, fille ti.trr, .ir lrur rxorimc nos rerner- lritP. lr !l:l'llt'rql clP. Gaulle, noire 75 ans, rue Gambetta; Bap,tisl1• 
du M. Andn' Peseliardie el de l!Pmenls les olus fraternels. Chef rncontPslt' ot_i1. clC'ma1n, en- Mouly, 69 ans, au Puy-M'ialet. 
M 

, ,, , . 
1 

, . . OQL)e11dant te combat n'est pas t-rera. dans la lrg·ende comme 
1111 ·. nt I ArtnLttc Sa vl t .. Sinco- cncm·p lerminé. •Le speot.re de la avant {•crit l'nnr dC'.s plus bellrs SERVICES DU DIMANCHE 

l'l'S [l'ltL:tlalwns L'l vœux. tc>i'reu.r 11azie s'éloi_gne mais. nos pag-es dP notrr l1isi,r:!Ïre n::i.tiona)r. Mëdecin: Dr Paulus, 10 bis, av 
t·amarnclcs cléportes et prison- La llontt> de la drfa 1te t>Sl laver. MI-Fae;h (tél 109m 

ETAT CIVIL. - Naissances: nier~ onl. t•ne;ore à souffrü dans LP d'rapea.\l 1ricnlore claque à Pharmacie~· M ·Pai'véau bol' 
JearJiMaric Laval, d'André-Jean. e_eL imm,ense ,camp de concentra- nouvr_au a11 Y1'nl dr la Lil)ert~ rr- lcvard !Puyblë;nc · ' ' ·· 
ohau!füu:r L'I de Marc,.'lle Parn.l t.ron mt est .1 Allemagne d'H1Llei:. trouvre et la Frm~cc rst rnr.me <'t iET DU LUN. D· . S ' . _ . ,,. . d., Et 1e n'aurais nas du tout la pre- touiow·s au p1·rm1cr rang des na- . 1 M,ATIN 
~ue . ou~am, Jacq'.ie, F'iou.,ie~., e lention <i'être le. mair~ .. de Ja pc,- tin1is victoriru.s('ls. · · Pharmacie 'BourN, ,av. Alsa.ct'- 
fF:ene, sous.-Olf.ô.01c1. et .d'Hen11€l,le oula110n sédenl.affe, si 1e n'.'tvai3 Le r/>O'ne de l'!;'sclava_gr est. lrr- Lorramc. 
V101. rue Souham; Eliane Cour- l.a terme c·onviclion au·e iP suis min,;. 611vrez vos rœnrs à l'esné· 
,0ac de PiPrre chauffeur et de egalement le renrésentant 'de nos Jfance car la Républia11e. à· so,,!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
Ma:i·guerit,e DelàtLre, l'Ue souiham; chers àab~ents ·et s,i_ ceLLe nomi!'la- tour. nous a'P.P,Plle. n011r . <TllC U J 
Michel Oha"aiVl.-"J de Jea.r, t·~""'ll fl!Ol1 .. l heure me.sente, ne ren- triomphe la v1eillP et t011,1our~ S8e 

~ ~, ·, v- · erma1l. pour eux 1 · , · d · - · li · f ·1 
SUI' mét.aux. U de Viclorine David, d'un reto1il' -ptocha.ÎIY :t ~~!1?;1!t~l- l~l~b~r ct':is~gia/ e attSSI, a· ai -J-:-----.--.------- 
rue de l'Enclos; Ohl'istian-e Ti·~san- nir meilleur. ·· · · . . . ·. .- . Ust~ retour c1es ~ho-res. - Le 
die1· <le Louis. méc., -et. de Louisè , Liberte • Egallte • Fraternite Con:wte local. <b Libéra.lion a dé- 
Comprestini. rue Souiham; C!airc> AUTOLU.URN•IJf [f A:;S~~SiANCE A l'issur {!p la s(•::i.nc:I' .Fut voL(•c ~e; la fe,nnel.tlll'3 Ju1;-,q_u:à nouv~l 
S0v1lla, de Primo, pem1rc: et de Mais PH au 11 . . 11m' adresse au gi\neral tte -GauJ- oidle de Ja boulangerie explo1tee 
Loui,;:.1:1 ;Held, rue du. P011L-r,i:euf; probJ0èri1e a.e' l'·~'nît~11~ri~c·f~~~ 1~ I<" et au gouvC'rnement de_ la Ré- pa:r .1~-s épou~ Vemy .Pérarà, ir.s- 
Ali,ne Delpy. de. Louis, me11u1-&1er, cette unité se fera autour <.h\!5 Fur- J?lll>lique dont voiC'i la tcnéur: •oi!!!ri!!J,i!!ts!!Ï!!a!!Ï!!Ja!:!!!!M~1J!!!!ic!!!!e~.~~~~~~~S 
el de Marie ·Loui<se Mouly, rue ces de la Résistance dans :a. pa: x · , 0• 

Souillam. - Décès: :Aimé Pauly 5 et la concqrde ~e .tous les c:it.)- La municipaHtë provisoire de Bri•ve, rëunie en séance 
an,s rue de l'HO<•Di·ce· Jea,nne'.ue yens. Cte.rtames eaumes poliw,u,~s inaugurale le m~rdi 5 septembre adresse au Gouvernement 
V 

'_0 • C 1 · •55 se son exclues d'ellr.s-mêmPs dr · 1 R' br t · • 11 f 1' · · · . ë1,g,1.1~:. ep._ ou ·amy, ans, au Ja commimaut.é 11ationale et il ae. a epu ,que e a son c e, e Ge~eral de GauHe, qui fut 
Coupa_1t, N1colP Riecky_, 1 an, ,au n'est :pas clans nos intentions ·de pend~nt quatre ans _le detenteur. de I Hon_neu_r National, l'ex• 
iPont-<les-Sol<la l.s; ,Ma,u,r1oe Hms-oh- les faire 1p/i.rticioer aujo:mJ'hiti pression de sa _co~t,an~e et ~e son adm1rat1on les plus ab, 
mann. ga~·çort de fe'!'me, 17 a,ns, a11~ réwtussance::: de .la Fra!cr- solus. 
rue de 11Hos,pice; <Pierre Val'eyr1s, n1lP. . . Proclame sa fier\é d'être appelée à ·un poste de combat 
72 an<, ahef d'c.~cadron rn retrai- rr°~l le u1111,r 

1fera 
,d 'a.ul~!1t. )11 ie,1:1 ~ da~s .l'e.nthousiasiné de Ta Lil1èraHon pour que s'expri·me dans 

le, côle du Mo!llteil. ht~e1~Îoguiu \~~ticiWe1J.~:~~ 1,;? le sens ~e la_ Grandeur Nationale l'id~al dëmocratique d'une 
neration rui a sonffert et qui en- Fraf!Ce v1ctor~~use que nos chefs cohdu1ront vers de nouveaux 
trnd refaire la France suiva,nt destins. 
les nrin.cipes immortrls de 1789 VIV,E LE GENERAL DE 
tout e_nt,er .cont.en.us dam Ja Dé- VIVE LA R'EP'UBL,l·QUE 
c:larat1on <les Drolls de l'Homme · e~ QLI <;moyen, . VIV1E L,,A fRMf<il;, 
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LP g,1rant: J<'an 'I,'ERCQ. 
Imiprimeric spéci•ale cle 
« La Çorrèzc J,,illrc >! 

GAULLE. 
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